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divers, la ville et la campagne de Rome; et le pape regagna,
sur l’autre cöt&amp; du Tibre, le palais de Latran. Le lendemain,
jour de la Chandeleur, Otton pare, comme autrefois Charle-
magne, de la tunique ei du manteau romain, suivi d’une plus
yrande assistance d’eveques et de seigneurs germains, accom-
pagne de sa femme Adelaide, trouva le pape et le clerge de
Rome dans l’6glise de Saint-Pierre. Selon l’ancien ceremonial
qu’on renouvela, le pape oignit Otton du saint chröme, et, en lui
mettant une couronne d’or et de diamants Sur la tete, le pro-
olama Empereur et Auguste au milien des acclamations des
grands et du clerge en grande partie allemands qui 6taient
presents. Quelle difference entre le glorieux couronnement de
Vannee 800, de Charlemagne par Leon 11, deux hommes d’ex-
perience qui avaient depuis longiemps ensemble dejä&amp; gouverne
le monde, et le couronnement, plein de defiance reciproque, du
souverain saxon par les mains d’un jeune homme au moins
imprudent, dont le nouvel empereur denoncera tout &amp; l’heure
les scandales! » (ZELLER, Fondation de ’Empire: Perrin et Cie.)

Otton n’avait conquis qu'un vain titre : car l’ancien empire carolingien
g‘6tait pas reconstilue.

La France et la Bourgogne 6taient independantes du nouveau Cesar, Sa
uigsance ne 8’Etait pas accrne en Allemagne; quant &amp; ]’ltalie, dont il s’6tait
fait couronner Toi, Cetait une possession bien ephemere, I} faudra en Te-
faire la conquete a chaque Nouveau rögne et plusieurs fols souven! dans le
neme regNE,.

Singuliere destinde que celle du nouvel empire! « Il nait en Allemagne
et s’acheve en Malie1, et il n’assure la prosperite et 1a paix4aucune de ces
contrees; car il nöglige l’une pour S’assurer l’autre, el sa presence n’apaise
jamais en Italie les discordes que Son absence fait naitre en Allemagne.
Ces deux contrees pourraient-elles le contenir? il n’apparlient en propre ni4 U’une ni &amp; Vautre. L’empereur a SON manoir, sa TEsidence en Allemagne
et sa capitale en Italie; mais sa capitale ne saurait 6lre sa rT6sidence, et
son manoir ne peut Etre sa capitale. » (ZELLER.)

La couronne imperiale n’avait, quol qu'on en ait dit, rien ajoule ä la
grandeur de Charlemagne. 11 etait grand, avant d’&amp;tre empereur. Ceux de
zes SUCCESSEUTS QUi porterent ce titre finirent sans grandeur. Si Otton avait
M6 sage, il se füt bien garde de revendiquer un titre, qui, loin d’ajouter ä
za puissance, ne devait Etre pour Jui qu'une cause d’allablissement. Sans
3Joute il inshiluait le pape2: mais c’elail le pape qui le consacrait et le cou-

1. A partir du couronnement d’Otton, s’&amp;tait Stablie cette double maxime de
jurisprudence publique, que le prince 6lu en Allemagne aequerrait au möme
Instant le royaume d’Ilalie; mais qu'il ne prendrait le Litre d’empereur et d’au-
guste que lorsqu'il aurait gt6 couronne &amp; Rome par le pape,

2. Quelques jours aprös le sacre, un acte avait 6l6 redige, qui röglait les rap-
ports de la papaute avec Vempire. L’un des prineipanx arlicles portait que le


